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Assemblée Générale 2022 du Conseil de Développement

Cette Assemblée Générale a été l’occasion pour Camille 
Zieger de remettre à notre président, Pierre Singer, une  
œuvre, créée par les étudiants du lycée Labroise, en 
remerciement du travail accompli durant 5 années sous son 
autorité afin de monter le dossier de demande de 
reconnaissance en réserve de biosphère de notre territoire. 
Pierre Singer l’a remercié tout en regrettant de son côté le 
manque de moyens et d’ambition du territoire. Mais il faut 
bien reconnaître qu’il est bien plus facile de se donner des 
ambitions que de trouver les moyens de les mettre en œuvre. 
Le Codev poursuit encore cette année de belles ambitions. 
Reste donc à trouver les moyens de les traduire en 
réalisations tout aussi belles.

Notre Assemblée Générale 2022 s’est tenue le 11 avril 
au centre socioculturel de Sarrebourg. Nous y avons 
fait le bilan de nos actions et proposé un plan d’action 
pour 2023. Camille Zieger, président du PETR et 
Christian Untereiner, vice-président du PETR en 
charge des relations avec la Codev nous ont honorés de 
leur présence. Quelques agents de nos collectivités 
nous ont également fait le plaisir de venir nous écouter 
permettant ainsi de développer un dialogue qui nous 
tient tant à cœur.
Les projets pour 2023 sont nombreux, parfois jugés 
trop nombreux en regard de nos ressources pour les 
mettre en œuvre.

 

En votre qualité d’adhérent au Codev, vous représentez une bonne part de ces moyens. Les quelques pages 
qui suivent vous donneront, nous l’espérons, l’envie de mettre vos énergies au service de nos projets et de 
convaincre d’autres personnes de nous rejoindre. Le dialogue dont le territoire a comme partout 
aujourd’hui sur notre planète tant besoin ne se réussira pas sans participants nombreux.
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La présence bien trop limitée de nos propres membres semble montrer les limites de la volonté de faire du 
Codev une instance de concertation entre la société civile et nos élus. La bonne volonté de quelques-uns 
ne peut compenser le manque d’intérêt de la population pour le dialogue. Notre société semble devenir 
chaque année plus contestataire. Et cette contestation prend malheureusement une tournure de plus en 
plus violente signe qu’un dialogue serein ne trouve guère sa place dans l’océan des protestations qui trop 
longtemps silencieuses se traduisent de plus en plus souvent par des actes répréhensibles.
Quel peut être le secret de la construction d’un avenir partagé qui éviterait les comportements extrêmes ? 
Le Codev n’a visiblement pas encore trouvé la recette. Ce n’est pas pour autant que nous baissons les 
bras. Le programme de travail pour 2023 reste trop important pour s’abandonner à la lassitude. 



Nouvelles du couvent de Saint-Jean-de-Bassel

Eva Ponty a poursuivi l’animation des trois groupes de travail 
créés fin 2022. Mais constatons sans surprise que l’avancement 
des travaux de ces groupes diffère largement. La création du 
café associatif avance à grands pas quand, de son côté, la mise 
en place de la future gouvernance du collectif du tiers-lieu peine 
un peu tout comme l’arrivée de nouveaux porteurs de projets. 
Faisons donc le point.

Les trois groupes de travail constitués fin décembre 2022 se sont à nouveau réunis le 4 mai 2023 pour   faire 
un point d’avancement et préparer la réunion plénière du 8 juin.
Nouveaux projets : le travail d’Eva Ponty (association Le Filon) sur les besoins du territoire ont permis de 
dégager des opportunités mais aussi des limites à ce que pourraient offrir les locaux du couvent de Saint-
Jean-de-Bassel: possibilité de création d’un appartement qui servirait de lieu de formation par travaux 
pratiques pour les organismes d’aide à domicile (en fort recrutement) ; par contre, l’accueil d’ateliers 
techniques (type travail du bois) ne semble pas opportun car les locaux ne s’y prêtent pas. Le groupe de 
travail privilégie toujours l’accueil de centres de formation qui se trouve être dans la continuité de ce qui 
s’est toujours fait sur les lieux. La possibilité d’hébergement et de restauration sur place permet d’envisager 
des formations s’adressant à un public extérieur au territoire. Reste à travailler avec la CCSMS les 
possibilités d’amélioration des liaisons avec Sarrebourg et sa gare. La Maison de l’Emploi instruit de son 
côté les possibilités de développement de formation dans la filière travail du bois en forte demande. Les 
pistes de développement d’habitats partagés sont toujours à l’étude mais la préférence de la congrégation 
pour de l’habitat intergénérationnel se heurte également au relatif isolement du site qui peut rebuter les 
jeunes couples. L’étude de l’installation d’une micro-crèche se poursuit mais nécessite de réunir des porteurs 
de projets et des parents intéressés par la garde de leur enfant. Le besoin est patent mais les porteurs de projet 
ne se bousculent pas.
Gouvernance future du site : la congrégation est consciente que le choix de la forme juridique du futur 
collectif en charge du développement du site est primordial. Elle a donc décidé de faire appel à un cabinet 
juridique chargé d’élaborer des propositions. Ces propositions sont attendues pour le courant de l’été. Le 
groupe table donc sur un examen de ces propositions en septembre. Mais d’ici là, il serait bon que les 
principaux occupants actuels du site rejoignent le groupe de travail afin d’être partie-prenante de choix qui 
impacteront fortement leur fonctionnement futur au sein du site. Les schémas de constitution des différents 
groupes qui piloteront le tiers-lieux a été arrêté mais cela nécessite au minimum un accord de principe de la 
part des actuels occupants des lieux.
Café associatif : l’installation du café est réalisée ; les statuts de l’association qui pilote ce café ont été 
déposés après la réunion des membres fondateurs. Le fonctionnement du café est en rodage chaque mardi de 
16 à 20 h avec présence de 16 à 18 h d’un stand de vente des produits de l’atelier d’insertion d’Assajuco-
Elmmaüs. L’inauguration officielle du café associatif se fera le 17 septembre à l’occasion des journées 
Nature et Patrimoine. Reste maintenant à organiser le roulement des bénévoles qui tiendront ce café qui, 
nous le rappelons, ne sera accessible qu’aux adhérents (personnes physiques ou membres d’associations 
adhérentes).

Avancement des travaux

Prochaines dates de réunion des groupes :
17 septembre : inauguration officielle du café associatif
Courant septembre : réunion dont la date doit encore être 
précisée pour examiner les solutions de mise en place 
d’une gouvernance future du site et arrêter le choix de la 
structure juridique qui pilotera le tiers-lieu dans les années 
à venir
7 décembre : réunion plénière des membres des trois 
groupes de travail (et du public intéressé) pour faire le 
point d’avancement des projets et se projeter sur les 
actions pour 2024 2



Fête des Objectifs de Développement Durable de 
2023 : la manifestation, fixée au 8 octobre, se déroulera 
entre les écluses 2 (Papar Hasard) et  l’écluse 4 (gîte 
CCPP ici en photo).
La CCPP a sélectionné avec nous les stands de produits 
locaux et les artisans qui fourniront la restauration.
Le PETR sera présent avec différents stands de 
réalisation de produits à faire soi-même. Quant au 
Codev, nous y tiendrons un stand pour parler des 
problème d’économie de l’eau ; Philippe Sornette 
tiendra une conférence sur l’influence de la bonne 
gestion des forêts sur le bon fonctionnement du cycle 
de l’eau. Prochaine réunion de travail le 8 juillet.
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Influence de la gestion forestière sur la quantité d’eau disponible à 
proximité : cela fait maintenant quelques années que les scientifiques 
d’abord puis maintenant les gestionnaires de nos ressources en eau 
s’intéressent à la relation entre interventions de l’homme sur nos forêts 
et quantités de pluie qui se créent tout au dessus. Il n’est pas simple de 
réaliser des mesures directes de quantités d’eau percolées sous une 
forêt ;  mais certains l’ont fait. Les comptes-rendus sous internet de 
ces expériences sont difficiles à trouver. Mais les quelques résultats 
collectés ont tout de même permis d’établir des modèles informatiques 
permettant de simuler des modifications de gestion forêt sur les 
quantités de pluie qui en résulteront. L’un de ces modèles se nomme 
BILJOU; il a été développé par l'INRA. Il permet de proposer une 
estimation des quantités d'eau prélevées par la forêt d'une part et de la 
quantité d'eau drainée sous une zone forestière. En étudiant ces deux 
composantes du bilan hydrique, il est possible de proposer des pistes 
de réflexion.
Quant à l'influence de la gestion forestière sur la quantité d'eau. Le 
Codev s’intéressera à cette problématique alors même qu’un troisième 
acteur vient dès maintenant ajouter une perturbation au cycle de l’eau : 
le dérèglement climatique. Il existe une fresque de l’eau à l’image de 
la fresque du climat qui sensibilise le grand-public aux relations de 
l’eau avec les autres paramètres de fonctionnement de notre planète. 
Plusieurs interventions (ateliers – conférences) sur cet important sujet 
jalonneront notre plan d’action dans les mois à venir.

Conférence dans le cadre du plan d’action sur 
l’alimentation : Mathilde Lombardi, chargée de mission P.A.T. 
au pays de Sarrebourg, organisait le 13 juin à Gosselming une  
belle conférence à laquelle nous étions tous cordialement 
invités ; la conférence s’est déroulée en 3 temps.  Nous avons 
eu droit à 3 interventions d’acteurs du territoire investis en 
faveur de la valorisation et de la préservation de nos vergers 
dont les propos étaient captivants : le président de la fédération 
des arboriculteurs du pays de Sarrebourg, le président de 
l’association Collectif Préservons la Biodiversité et Florine 
Martin, de l’initiative Histoire de vergers ; ils nous ont parlé 
successivement de l’entretien d’un verger, de la protection et 
de la bonne utilisation de la biodiversité dans nos vergers et 
pour terminer, d’un projet de valorisation des récoltes de fruits. 
Cette conférence répondait en particulier à une attente 
exprimée lors de l’atelier grand-public de 2022 dans le cadre du 
P.A.T. auquel une partie de nos adhérents avait participé. La 
conférence s’est achevée par une dégustation des différents 
sirops fabriqués par Florine.



Actualités diverses
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Assemblée Générale de la CNCD
Jean-Michel Clerget, secrétaire et animateur du Codev, a 
représenté notre association à l’assemblée Générale des 
Conseils de Développement qui s’est tenue dans les locaux 
de l’association Zero Waste à Paris le 22 juin dernier.
L’A.G. qui s’est tenue l’après-midi a été précédée le matin 

par un atelier en petits groupes de réflexion sur :
 améliorer nos relations avec les élus
 mieux communiquer avec le grand-public
Les restitution en plénière ont permis de constater la 
convergence complète des points de vue exprimés.
Quels que soit la taille et le type de territoire auquel nous nous consacrons, nos Codev partagent en très  
grande majorité tant les diagnostiques que les possibles solutions. Les Codev ne sont pas connus du 
grand-public et parfois même de certains élus. Et les élus qui nous connaissent ne nous voient pas dans 
leur grande majorité comme de possibles soutiens. Cela va même parfois jusqu’à une méfiance qui en 
conclusion doit être combattue en allant au devant de tous les élus. Rencontre en groupe lors, par 
exemple, de la conférence des maires, voire lors de séances de conseils municipaux. C’est peut-être 
justement parce que nous ne partageons pas toujours les mêmes points de vue qu’il faut travailler 
ensemble afin de mieux comprendre  le pourquoi de ces divergences. Ces échanges sont d’autant plus 
nécessaires que certaines municipalité lancent parfois des tentatives de participation des citoyens à la vie 
de leur commune sans chercher à profiter les compétences que peuvent leur apporter les membres du 
Codev.
Quant au grand-public, il faut tout d’abord le sensibiliser aux problèmes, que ce soit dans l’immédiat ou 
dans un futur plus ou moins proche. Il est évident que susciter toutes les expressions et argumenter pour y 
répondre peut parfois demander savoir-faire et méthode, raison pour laquelle les membre d’un Codev se 
doivent de faire l’effort de se former sur les thèmes à mettre en discussion.
Si certains Codev d’agglomération trouvent relativement facilement des compétences dans un viviers plus 
riche que celui du monde rural, nous avons de notre côté le bon sens et l’intelligence pour aborder si 
nécessaire des domaines au départ mal connus. Et parmi les solutions pointées par les ateliers, il y a celle 
de rechercher auprès des agents de nos collectivités qui possèdent souvent ces compétences que nous 
n’avons pas. Le recours à des bureaux d’étude ne semble pas être le réflexe le plus répandu parmi le 
Codev ; d’une part parce que les moyens mis à notre disposition ne le permettent souvent pas ; et d’autre 
part, la connaissance se trouve très souvent dans l’ensemble des informations disponibles sur internet ou 
dans la littérature. Cela demande d’y consacrer du temps mais la crédibilité des Codev est à ce prix.
Autre piste de solution : s’appuyer sur le tissu des associations, associations locales pour les Codev, 
fédération nationales pour notre Coordination Nationale. IL est vrai que les moyens humains encore 
limités de notre CNCD limitent ses actions. Mais l’augmentation régulière des Codev adhérents (115 
aujourd’hui  sur un total de 300 Codev recensés) permet d’envisager de prompts renforts et ce d’autant 
plus que les moyens financiers sont là, la CNCD ayant encore pu recueillir de belles subventions en 2022.
L’A.G. s’est achevée sur le renouvellement du tiers-sortant de son Conseil d’Administration. Les riches 
discussions avec nos Codev voisins (Nancy et Metz) nous ont enfin permis d’envisager d’améliorer le 
dialogue entre Codev au sein de la région Grand-Est et du département de la Moselle.

Apprendre à économiser et à partager l’eau
Le dérèglement climatique ne fait aujourd’hui plus guère de doute. Il 
est mis en évidence depuis l’année dernière par des températures 
moyennes et maximales bien trop élevées. Et l’impact  de ces 
anomalies sur notre biodiversité, sur la qualité de l’air (ozone) et sur 
la raréfaction de certaines de nos ressources comme l’eau s’aggrave 
chaque année. Le Codev  s’attachera au côté des collectivités à 
poursuivre la sensibilisation du public au travers de conférences et 
de minis ateliers lors d’évènements organisés d’ici fin d’année à la 
nécessité d’économiser et préserver nos réserves en eau. Nous vous 
donnons déjà rendez-vous le 17 septembre à Sint-Jean-de-Bassel



Quelques propositions de lecture

Et tout d’abord, une collection de livres faciles à lire tout en étant 
très factuels

Ce livre date déjà de 2022 (du moins sa publication en France) 
mais le sujet abordé intéresse de plus en plus de nos 
concitoyens. L’arbre-mère est l’arbre le plus puissant et le plus 
vieux de la forêt, il est au centre d’un vaste réseau sous-terrain 
mêlant racines et champignons. Nourris et protégés par ce vaste 
réseau, de jeunes arbres vont se développer. Ils communiquent à 
l’aide de molécules similaires à des neurotransmetteurs et cet 
échange est le langage des arbres.
Suzanne Simard, une pionnière dans la compréhension de cette 
communication invisible, offre au monde une nouvelle vision de 
la nature. Une nature interconnectée, intelligente, sensible. La 
chercheuse nous raconte son cheminement jusqu’à cette 
incroyable découverte et nous conte comment le contact avec la 
nature lui a permis de surmonter les épreuves de la vie.
Ce qu’elle en dit : "J'ai observé la forêt et j'ai écouté. J'ai suivi 
ma curiosité là où elle m'a menée, je me suis intéressée aux 
histoires de ma famille et des gens, et j'ai appris des érudits. 
Étape par étape, énigme par énigme, j'ai investi tout ce que 
j'avais pour devenir détective, et découvrir ce qui est nécessaire 
à la réparation du monde naturel. 
Il ne s’agit pas d’un livre pour nous apprendre comment sauver 
les arbres. Il s’agit d’un livre pour nous apprendre comment les 
arbres pourraient nous sauver."

Apprendre à percevoir l’entraide existant entre les habitants de la 
forêt...

La France, grande puissance agricole, fleuron de la gastronomie 
mondiale et des supermarchés approvisionnés en abondance et 
en toute saison par des groupes agroalimentaires, nous a mis à 
l'abri de la faim. Mais la crise de la Covid-19 a mis en lumière la 
vulnérabilité du système qui nous nourrit. Les grandes villes 
françaises disposent en réalité de quelques jours à peine de stock 
de nourriture. Nos territoires sont autonomes à 5 % au maximum 
dans la production destinée à leur propre population. Si le 
système agroalimentaire se grippait, les pénuries ne tarderaient 
pas à se multiplier. Chercheur sur les questions d'autonomie 
alimentaire, Frédéric Wallet synthétise la réalité complexe qui se 
cache derrière notre mode de consommation et propose des 
pistes à investir pour atteindre la sécurité alimentaire.

Présentation de la collection « Fake or not » :
Relever les défis environnementaux est l'enjeu majeur de nos 
sociétés.  Il y a urgence à démêler le vrai du faux. La collection " 
Fake or not " aide à y voir plus clair. Les livres de cette 
collection décryptent le réel, déconstruisent les fake news et les 
idées reçues en s'appuyant sur l'analyse d'un scientifique et sur 
des chiffres et  des faits
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